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Le 3 mai dernier, l’événement
a donc misé sur la modification de
détails pertinents, par exemple
nouvel emplacement (1255, rue
Jeanne-Mance, Montréal), tarifica-
tion inférieure, durée d’une seule
journée. Évidemment, le rendez-
vous a conservé ses présentations
de qualité grâce à la présence de
sommités mondiales du domaine
de la SI. Ces changements ont
entraîné un succès concret. 

PREMIER CONSTAT
Les installations du RSI favo risaient une

 synergie. Ter minés, les corridors des années pas -
sées ! Les exposants et les participants prenaient
place dans une grande salle d’exposition où les
échanges étaient stimulés. La plupart des personnes
pré sentes ont adoré cette nouvelle configuration !

DEUXIÈME CONSTAT
Le nombre de participants était beaucoup plus

important qu’avant. Selon certains, les gens du
domaine de la SI ont senti le vent de nouveauté insuf-
flé par le comité organisateur du RSI et c’est ce qui a
fait que la communauté a répondu à l’appel. Le
comité parle même d’un record d’assistance ! 

DÉTAILS INTÉRESSANTS
Le buffet du midi a beaucoup plu aux partici-

pants, et la collation d’après-midi, glaces et smoothies
maison au goût de chacun, a été offerte gracieuse-
ment aux convives. Délicieuses attentions !

DES PRÉSENTATIONS DE QUALITÉ
L’une des forces du RSI a toujours été la qualité

de ses conférenciers. Le rendez-vous de mai dernier
n’a pas échappé pas à cette règle. Voici un résumé de
quelques présentations intéressantes :

« LA GUERRE FROIDE N’EST PAS TERMINÉE »
La journée a commencé avec Michel Juneau-

Katsuya. Il a partagé sa passion pour le contre-
 espionnage et la sécurité nationale. Lors de son dis-
cours, il a traité des différentes menaces pouvant
compromettre la sécurité nationale et il a distingué
les « menaces vers » (threat to) et les « menaces de»
(threat from). 

Selon lui, les « menaces vers » affectent la con-
naissance des actifs des organisations à protéger
(informations confidentielles, secrets, etc.), mais ces
dernières sont habituellement à l’aise avec ce type
de menaces. Par contre, elles composent plus diffi-
cilement avec les « menaces de », car elles ont de la
difficulté à reconnaître les personnes qui constituent
un danger. 

RSI 2012 :
un événement qui surprend!
PAR MARIO AUDET, éditeur et copropriétaire de SÉCUS

C O N F É R E N C E

Au Québec, année après année, plusieurs rassemblements de
 sécurité ont lieu. Au printemps, par exemple, il y a le Sécuris@nté. 
À l’automne, il y a le CQSI. Normalement, leur déroulement est rodé 
et stable. De son côté, le RSI 2012 a décidé de remanier efficace-
ment sa formule ! 

Mario Audet est éditeur et copro-
priétaire du  maga zine SÉCUS. 
Il est principal actionnaire de 
la firme Securisa (securisa.ca). 
Il compte dix-neuf années
 d’expérience en techno logies,
dont onze en  sécurité de l’infor-
mation. Son intérêt pour la veille
en sécurité l’a amené à déve -
lopper l’agrégateur automatisé 
de nouvelles de sécurité infor -
matique SecurNews.com
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«Le RSI 2012 portait sur la gestion de la sécurité de l’information.
Son thème était “Le risque en mouvance : oser s’adapter”.»
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Également, M. Juneau-
Katsuya a mentionné que
le Canada était le pays du
G20 le plus ciblé par les
espions des autres pays
principalement parce qu’il
mise sur le savoir et sur
plusieurs projets de re -
cherche et développe-
ment (RD). Cette som-
mité a révélé qu’il y a plus

de RD au Canada que dans
l’ensemble des pays d’Europe.

M. Juneau-Katsuya a aussi fait la démonstration, grâce
à plusieurs cas vécus, que l’humain demeure le maillon faible.
Encore et encore ! Il reste beaucoup à faire sur le plan de la
sensibilisation pour changer la culture des organisations.

“X-RAY INSIGHT : SEE BEYOND THE MASK !”
Pour apporter une diversité dans les conférences, le

comité organisateur du RSI a eu la brillante idée d’inviter
Derek Shelton, un spécialiste de la thérapie par hypnose.
Appuyé par plusieurs exemples, il a démontré que l’être
humain ne prend pas toujours des décisions logiques. Son
analyse révèle que 99% des humains sont émotionnels. 

M. Shelton a défini le côté émotionnel des gens comme
une suite de décisions basées sur des conditions program-
mées selon des expériences antérieures, bonnes ou mau-
vaises, ce qui a une grande incidence dans le domaine de la
SI étant donné que l’humain est souvent le point faible de 
la sécurité des organisations.

“NOT EVEN A FIG LEAF FOR PRIVACY : 
AMERICAN’S HEALTH IT SYSTEMS AND DATA EXCHANGES”

Une autre conférence a été très appréciée, soit celle de
Deborah C. Peel, psychiatre et experte en santé et en vie privée.
Cette dernière a donc partagé son expérience en protection de
la vie privée des informations de santé des individus. 

Œuvrant principalement aux États-Unis, Mme Peel a mis
en lumière les différentes lacunes des établissements de
santé de ce pays. Elle a dénoncé entre autres le fait que cer-
taines entreprises américaines (et d’ailleurs à travers le
monde) utilisent des informations médicales de candidats
avant leur embauche. 

Elle a également révélé que des entreprises du
Fortune 500 vendent à qui le veut bien des informations
médicales sur leurs employés.

Pour contrer ce laxisme, Mme Peel participe active-
ment à une coalition appelée Patient Privacy Rights
(www.patientprivacyrights.org). Selon cette ardente protec-
trice des droits de la personne, la solution à tous ces pro -
blèmes passe par le renforcement des lois existantes et le
consentement du patient.

BILAN POSITIF DES ORGANISATEURS
La présidente du RSI 2012, Linda Pigeon, était

heureuse du succès de la journée. Elle a attribué cette réus-
site à l’équipe qui l’a accompagnée dans cette « aventure »
qui n’a pas été de tout repos à cause des échéances serrées
pour organiser l’événement. Mme Pigeon et son équipe dési -
raient faire les choses différemment. Mission accomplie ! Les
masques qui symbolisaient le RSI ont été changés : « Nous
désirions remplacer ces masques. Lorsque notre graphiste
nous a proposé d’utiliser comme symbole un caméléon
présenté sous différentes couleurs, l’idée a plu à toute
l’équipe ! »

Évidemment, les changements n’ont pas été adoptés
instantanément par tous les membres du comité organisa-
teur. Aujourd’hui, par contre, toute l’équipe s’entend pour
dire que ces modifications ont été profitables pour le RSI
2012. D’ailleurs, l’événement continuera sur sa lancée.
Mme Pigeon s’engage à poursuivre son implication pour que
ce dynamisme se conserve au cours des prochaines
années. Elle souhaite également que les gens du domaine
du la SI soient de plus en plus au rendez-vous ! !
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Les membres du comité organisateur (de gauche à droite) : Sylvie Guérin,
Francesca Racanelli, Michel De Marinis, Christian Léveillé, Stéphane 
St-Germain, Linda Pigeon, Louise Travers, Eric Parent et Joannie Bélanger.
Étaient absents : Antoine Lemay et Sylvain Viau.


